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Opération préventive de diagnostic (2018)
Mathieu Tregret
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Un projet de restauration complète de l’église Saint-Léger-de-Vignague et la mise en
place d’un système de drainage extérieur a conduit le service régional de l’archéologie
de Nouvelle-Aquitaine à prescrire un diagnostic archéologique sur les parcelles ZT 14p
et 62p.
2 La  commune  de  Sauveterre  de  Guyenne,  située  dans  l’Entre-Deux-Mers,  est  le
regroupement de quatre communes depuis 1965 : la bastide de Sauveterre-de-Guyenne,
Puch,  Saint-Léger-de-Vignague  et  Saint-Romain-de-Vignague.  Dans  le  cadre  d’une
restauration et d’aménagements des abords des édifices communaux, plusieurs études
architecturales  ont  été  réalisées  par  le  cabinet  Architecture  Patrimoine &  Paysage
Dodeman Sarl.
3 L’édifice construit au XIIe s. possède une abside très aplatie en blocs calcaires précédé
par un imposant chœur, couvert d’une coupole sur pendentifs sphériques. Pendant les
guerres de Religion, l’église a subi un incendie important qui a ruiné le clocher et la nef.
Celle-ci est alors murée au droit de l’arc triomphal,  des pans des murs gouttereaux
subsistant de part et d’autre. Une chapelle et une sacristie sont enfin ajoutés au nord au
XVIIIe s. et la coupole est refaite en briques au XIXe s.
4 L’occupation archéologique, notamment la possible présence de sépultures, ne s’étend
pas au-delà du muret septentrional du cimetière. Deux tranchées contre l’église dans sa
partie nord n’apportent pas non plus d’information, hormis quels renseignements sur
le bâti. La tranchée réalisée au sud de l’édifice a seulement montré un drain récent.
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5 Les  principales  découvertes  se  situent  donc  entre  les  murs  gouttereaux  délimitant
l’ancienne nef. Le mur sud s’appuie sur un aménagement maçonné constitué de blocs
de calcaire  pulvérulent  mêlés  à  du mortier  beige.  Cette  construction est  également
visible au niveau du sondage 4 contre le mur nord. Cet ensemble pourrait appartenir à
un  socle  primitif  de  la  nef  de  l’église  et  repose  sur  le  substrat  calcaire.  De  très
nombreux creusements aux profils divers, se recoupant parfois entre eux, entament
tous ces niveaux d’abandon. La céramique ne présente pas de marqueur chronologique
qui pourrait permettre d’affiner la datation, médiévale à moderne. Deux sols (un en
carreaux de Gironde et un autre en blocs équarris de calcaire) sont apparus à une faible
profondeur,  recouverts par au moins 0,20 m de remblais  et  sols  contemporains.  Les
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